
Le concept « d’ espèce biologique » de Mayr 
Le célèbre biologiste de l’évolution, Ernst Mayr, a défini l’espèce comme « un groupe d’in-

dividus effectivement ou potentiellement interféconds ». Bien qu’il existe d’autres défini-

tions, ce concept « d’espèce biologique » est devenu la plus répandu. Cependant, dans 

certains groupes, des espèces apparemment distinctes et isolées peuvent se reproduire 

en captivité, ou rarement en milieu sauvage. 

L’arbre du vivant de Darwin
En 1837, Charles DaEn 1837, Charles Darwin griffonne ce 

schéma pour se représenter une idée :  le 
processus de spéciation à partir d’un 
ancêtre commun. Près de 150 ans plus 

tard, marchant sur les traces de Darwin, les 
scientifiques ont utilisé des données 

génétiques pour représenter les relations 
de parentés au sein des Hexapodes : les de parentés au sein des Hexapodes : les 
insectes et leurs cousins à six pattes 

(ci-dessus, à droite).

L’origine de dennis et ray
Quelque temps après la divergence (ou la spéciation) de Quelque temps après la divergence (ou la spéciation) de H. 
elevatus, H. melpomene et H. timareta, des hybridations ont 
permis le transfert des gènes qui produisent les motifs alaires 
dennis et ray. L’assimilation de ces gènes au sein de plusieurs 
radiations évolutives explique les similarités des motifs de 

coloration que nous observons de nos jours.
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Expériences de prédation
Heliconius melpomeneHeliconius melpomene et 
Heliconius cydno sont deux 
espèces qui peuvent 
s’accoupler et produire des 
hybrides. Les scientifiques ont 
disposés sur le terrain de faux 
papillons en papiers afin de 
compter le nombre d’attaques compter le nombre d’attaques 
d’oiseaux. Les leurres 
d’hybrides subissaient plus 
d’attaques que les autres. 
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Espèces 
  spéciation

et
Le nombre d’espèces vivantes sur la planète est estimé à environ 9 millions. 

Toutes ces créatures diverses et uniques sont issues d’un ancêtre commun il y a 

de cela environ 4,4 milliards d’années. L’histoire de la vie s’est joué au travers de 

radiations évolutives formant des branches d’espèces apparentées, dont 

certaines persistent et d’autres s’éteignent. La spéciation, ou l’évolution d’une 

nouvelle espèce, est au cœur de ce processus. Mais qu’est-ce qu’une espèce ? 

Et comment de nouvelles émergent-elles ? La recherche sur les papillons a 

contcontribué à apporter des réponses à ces questions.

Des espèces poreuses. Les travaux sur les 
papillons Heliconius ont mis en évidence que de nombreuses espèces 

présentent des signes d’hybridation au cours de leur histoire évolutive. 

Dans certains cas, ces rares accouplements entre espèces ont permis 

le transfert de gênes avantageux entre deux lignées. Cela suggère que 

l’espèce est un concept dont les frontières sont poreuses.

La spéciation. De nombreux biologistes soutiennent que la 
séparation géographique est une force critique dans le processus de 

spéciation. Si les populations restent isolées suffisamment longtemps, 

elles divergent inévitablement et deviennent de nouvelles espèces. 

Les travaux sur les papillons montrent cependant que cette séparation 

géographique n’est pas toujours nécessaire. De nouvelles espèces 

peuvent également évoluer lorsque les populations se spécialisent 

écologiquement en modiécologiquement en modifiant leurs préférences pour certaines plantes 

hôtes ou certains habitats. En l’absence d’isolement géographique, la 

sélection de fortes préférences sur le choix du partenaire 

d’accouplement est essentielles dans le processus de spéciation.

L’inconvénient des hybrides  
EErnst Mayr mis l’accent sur l’isolement reproductif car les 

hybrides entre deux espèces sont souvent inadaptés. Parfois 

ils ne parviennent pas à se développer, ou le font de façon 

anormale et sont souvent stériles. Parfois, ils sont en 

inadéquation avec leur environnement et, dans d’autres cas, 

ont un comportement hasardeux, nuisible à leur survie.

H. melpomene   H. cydno         Hybride
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Millions d’années 


